
 

  
 
 
Le béluga de l’estuaire du Saint-Laurent 
 

Faits saillants 

La population de bélugas du Saint-Laurent décline d’environ 1 % par année depuis le 
début des années 2000. Une mortalité anormalement élevée des nouveau-nés et des 
femelles gestantes affecte négativement le recrutement actuel et futur de la population. 
Un déclin parallèle de la condition physique des bélugas suggère que des facteurs 
environnementaux perturbent leur alimentation. Une nourriture moins abondante, une 
forte contamination, et une exposition chronique au bruit sous-marin et aux embarcations 
pourraient être en cause. 
 

Problématique 

La population du Saint-Laurent se situe à l’extrême sud de l’aire de répartition de cette 
espèce arctique. Elle est considérée “en voie de disparition” et protégée au Canada en 
vertu de la Loi sur les Espèces en Péril. 
 
Le béluga occupe surtout l’estuaire et, de façon saisonnière, le golfe du Saint-Laurent. 
Cette population, décimée au début du XXième siècle par la chasse commerciale et des 
programmes visant à réduire sa taille pour protéger des stocks de poissons commerciaux, 
comptait environ 900 individus en 2012. Son aire de répartition actuelle représenterait 
65% de celle occupée durant les années 1930. 
 
Plusieurs facteurs non exclusifs et potentiellement cumulatifs pourraient nuire au 
rétablissement de cette population. Les risques de collision et le dérangement provenant 
des embarcations de plaisance, le bruit chronique associé au trafic maritime et la 
présence de composés chimiques toxiques en sont quelques exemples. Des 
températures de l’eau et de l’air plus chaudes et des conditions de glace (couverture et 
durée) plus faibles que durant les années 1990, et qui sont extrêmes depuis 2010, 
coïncident avec une diminution du recrutement et de la survie des individus, et avec un 
déclin de la taille de la population d’environ 1% par année.  
 

État : mauvais en 2015-2020 
Tendance : détérioration depuis 20 ans 



Le rôle relatif des différents facteurs potentiellement nuisibles dans l’état de la population 
demeure incertain. Toutefois, les observations récentes indiquent que les diverses 
mesures de protection instaurée depuis 1986 et les plans de conservation développés au 
fil des ans ont été insuffisants pour assurer le rétablissement de cette population (MPO 
2018). 
 

Territoire à l’étude 

Figure 1. Répartition actuelle et historique (années 1930) du béluga du Saint-Laurent. 

 
 



 

État et tendances 

Tendances et dynamique de la population 
 
Des estimations d’abondance et de la proportion de jeunes (0-1 an) dans la population 
sont obtenues à l’aide de relevés aériens menés selon le même plan d’échantillonnage 
depuis 1988. Des indices de mortalité par classes d’âge et de sexe sont récoltés à travers 
un programme de suivi des carcasses, en place depuis 1983. 
 
Une approche intégrant ces estimations dans un cadre biologiquement réaliste pour 
l’espèce a révélé un déclin de la population et un changement de sa dynamique au 
tournant des années 2000. Depuis 1999 et jusqu’au moins en 2012 (dernière année de la 
modélisation), on assiste à une plus grande variabilité des mortalités annuelles de 
nouveau-nés et de la fécondité des femelles, à une diminution de la proportion de 
juvéniles dans la population, et à une réduction annuelle des effectifs avoisinants 1 %. 
Une étude indépendante estimant annuellement la proportion de nouveau-nés et de 
juvéniles dans la population depuis 1989 corrobore les résultats de ce modèle. 
 

Mesures Clés 

Des relevés photographiques aériens, effectués par Pêches et Océans Canada, 
procurent des indices d’abondance permettant d’évaluer l’état de la population de 
bélugas de l’estuaire du Saint-Laurent. Des facteurs de correction sont appliqués afin 
de considérer la proportion des animaux manqués dans les régions non couvertes par 
les relevés et en plongée lors du passage des avions.  
 
Le programme de suivi des carcasses, effectif depuis 1983, fournit des indices sur la 
mortalité en fonction de la structure d’âge. Selon le degré de dégradation des 
carcasses, elles sont soit échantillonnées sur place soit transportées pour nécropsie 
complète à la Faculté de médecine vétérinaire de l’Université de Montréal où les 
pathologistes procèdent à divers prélèvements et déterminent la cause des mortalités 
(ex. : maladie infectieuse, cancer, traumatisme). 
 
Les échantillons des carcasses sont soumis à diverses analyses, notamment afin de 
déterminer les changements dans la diète à l’aide de traceurs chimiques ou le degré 
de contamination par des composés organiques persistants et toxiques (BPC, DDT, 
Mirex, PBDE). 
 
La taille de la population de bélugas du Saint-Laurent est estimée à l’aide d’un modèle 
de dynamique des populations qui permet d’intégrer l’information spécifique à cette 
population dans un cadre biologiquement réaliste pour l’espèce, soit les indices 
d’abondance et de proportion de jeunes estimés par les relevés aériens, ainsi que les 
indices de mortalités estimés par le programme de suivi des carcasses. 
 



En 2012, on estimait à 900 individus le nombre de bélugas dans le Saint-Laurent. Un 
nouvel inventaire aérien effectué en 2019 permettra la mise à jour des résultats du 
modèle. 
 
Suivi des carcasses et causes de mortalité 
 
Les nécropsies effectuées sur 222 carcasses de 1983 à 2012 indiquent que les maladies 
infectieuses sont la principale cause de mortalité chez cette population, affectant 72 % 
des juvéniles et 32 % des individus retrouvés morts. Le cancer était en cause pour 20 % 
des adultes. Cependant, aucun des bélugas nés après 1971 n’était atteint de cancer, 
moment où une réglementation a été instaurée sur de nombreux produits chimiques tels 
que les HAP et BPC. Les problèmes associés à la mise bas étaient, pour leur part, 
responsables de 19 % des mortalités des femelles adultes. La fréquence de ces 
problèmes a augmenté durant les années 2000. 
 
Le programme de suivi des carcasses indique aussi que, malgré certaines variations 
interannuelles, le nombre total de bélugas retrouvés morts est demeuré stable jusqu’au 
moins en 2007, après quoi des tendances ont commencé à émerger pour certaines 
classes d’âge ou de sexe. Durant 11 des 13 dernières années, le nombre de nouveau-
nés retrouvés morts est demeuré plus élevé que les maximums enregistrés entre 1983 et 
2007. À l’inverse, le nombre de mâles adultes retrouvés morts annuellement a diminué 
alors que celui des femelles adultes et des juvéniles est demeuré stable. 
 

 

Figure 2. Nombre annuel de signalements de nouveau-nés morts dans l’estuaire et le 
golfe du Saint-Laurent de 1983 à 2019. La ligne discontinue horizontale représente la 
médiane de la série temporelle. 



 

Figure 3. Nombre annuel observé de signalements de mâles adultes morts dans 
l’estuaire et le golfe du Saint-Laurent de 1983 à 2019 (cercle plein), et tendance prédite 
à la décroissance (courbe avec intervalle de confiance à 95 %). 

 
Les raisons de ces différences de mortalité entre les segments de la population peuvent 
être multiples. Les mâles pourraient être moins détectables à la suite d’un changement 
de distribution, être moins abondants ou progressivement moins exposés à certains 
stresseurs. Ou encore, la survie des femelles et des mâles pourrait s’être améliorée, mais 
une tendance récente des femelles à mourir plus souvent en couche pourrait avoir 
annihilé pour elles les bénéfices d’une diminution des mortalités en raison d’autres 
sources, et expliquer également la hausse de mortalité chez les nouveau-nés. 
 
Un déclin de la condition physique des bélugas du Saint-Laurent a également été 
documenté au cours des années 2000, suggérant une difficulté à s’alimenter 
adéquatement. 
 



 

Figure 4. Indice de la condition physique (quantité d’acides gras dans le lard - μg/g 
poids humide) chez les mâles (cercle plein) et femelles adultes (cercle vide) et tendance 
prédite à la décroissance entre 1998 et 2016 (courbe avec intervalle de confiance à 
95 %). 

Agents de stress potentiels 
 
Plusieurs hypothèses sont évoquées pour expliquer la hausse des mortalités chez les 
nouveau-nés et les femelles adultes, et le changement démographique de la population. 
Celles-ci ne sont pas exclusives et pourraient être cumulatives. 
 
Si certains polluants comme les BPC et le DDT ont diminué chez le béluga au cours de 
la dernière décennie, de nouveaux polluants, notamment les PBDE, des retardateurs de 
flammes, ont augmenté de manière exponentielle dans leurs tissus durant les années 
1990. Il n’y a pas d’évidence actuellement de problèmes d’hypothyroïdisme en lien avec 
les PBDE chez le béluga du Saint-Laurent, mais une corrélation entre la concentration de 
certains retardateurs de flammes émergents et l’expression de certains gènes thyroïdiens 
a été décelée chez cette population. Toutefois, l’augmentation des mortalités des 
nouveau-nés et des jeunes femelles (fin des années 2000) ne coïncide pas avec l’atteinte 
des plus fortes concentrations de PBDE dans les bélugas (1998), laissant planer un doute 
quant à leur l’importance dans les mortalités observées récemment. 
 
Les bélugas dans le Saint-Laurent sont également exposés de façon chronique au bruit 
des navires marchands et des traversiers qui opèrent dans leur habitat. De mai à octobre, 
ils sont de plus exposés aux observations dirigées des plaisanciers et à une imposante 
industrie touristique qui vise leur observation dans certains secteurs. 
 
Ces activités perturbent les bélugas en altérant leurs vocalisations et en réduisant 
l’espace où ils peuvent entendre et communiquer. Elles sont également susceptibles de 
perturber le lien acoustique entre la mère et son nouveau-né, ou encore d’interrompre 



des activités critiques comme la mise bas ou l’allaitement et de perturber l’alimentation. 
La détérioration de la condition physique des bélugas durant les années 2000 résulte 
vraisemblablement d’une difficulté à se nourrir. Une diminution de l’abondance ou de la 
qualité des proies pourrait ici être invoquée. Toutefois, l’interférence ou le bruit de la 
navigation avec l’alimentation, ou un mauvais état de santé découlant d’effets délétères 
des contaminants pourraient constituer des facteurs aggravants dans les circonstances. 
 
Le changement dans la dynamique de la population de béluga au tournant des années 
2000 coïncide avec de profonds changements des conditions océanographiques dans 
l’estuaire et le golfe du Saint-Laurent. Cet écosystème, caractérisé par des températures 
atmosphériques et marines relativement froides et des hivers rigoureux avant 2000, est 
passé à des conditions plus chaudes durant les années 2000, lesquelles se sont 
accentuées depuis 2010. Ces changements surviennent alors que les stocks de certaines 
proies importantes du béluga se sont effondrés, sans que cette perte de biomasse ait été 
pour autant remplacée par d’autres espèces. Des répercussions de ces changements ont 
été notées sur la reproduction de plusieurs espèces de mammifères marins, notamment 
le béluga. 
 

 
 
Figure 5. Changements de 1971 à 2012 des conditions physiques et biologiques 
potentiellement importantes pour l’habitat du béluga de l’estuaire du Saint-Laurent. Barres 
empilées : anomalies annuelles au chapitre des conditions physiques (température de 
surface, indice de glace) et sources potentielles de nourriture (hareng de printemps du 
sud du golfe du Saint-Laurent et grands poissons de fond). Ligne noire: les différentes 
périodes séparées par des changements établies à partir d’une analyse utilisant la somme 
des anomalies environnementales. Notez que la série temporelle du hareng du sud du 
golfe du Saint-Laurent débute en 1978, et que les anomalies négatives de température et 
d’indice de glace se sont généralement poursuivies jusqu’en 2020. 
 



De fortes mortalités peuvent également survenir à la suite d’éclosions d’algues toxiques. 
Ce genre de phénomène, survenu en 2008, a occasionné des mortalités élevées chez les 
bélugas du Saint-Laurent ainsi que chez d’autres espèces. 
 

Perspectives 

L’incapacité du béluga à se rétablir malgré l’arrêt de la chasse suggère que des stresseurs 
anthropiques et/ou environnementaux contraignaient déjà sa croissance dans les années 
1980 et 1990. 
 
Les bélugas occupent le Saint-Laurent depuis 10 000 ans et sont bien adaptés à un 
environnement extrême et changeant. Toutefois, la rapidité du réchauffement actuel, 
l’isolement de la population et des traits culturels les rendant moins aptes à coloniser de 
nouveaux secteurs pourraient réduire leur capacité à s’adapter aux changements. Leur 
diète est variée, mais semble grandement dépendre de proies-clés à certains moments.  
 
La réglementation de certaines substances chimiques toxiques semble avoir porté fruit 
en réduisant les cancers. Mais les vulnérabilités énumérées ci-haut, et la détérioration de 
la condition physique des bélugas soulignent l’urgence de poser des actions 
additionnelles efficaces. La poursuite de la recherche et du monitorage permettront de 
mesurer l’efficacité des actions posées et de mieux cerner les facteurs en cause. 
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Programme Suivi de l’état du Saint-Laurent  

Cinq partenaires gouvernementaux – Environnement et Changement climatique Canada, 
Pêches et Océans Canada, Parcs Canada, le ministère du Développement durable, de 
l’Environnement et de la Lutte contre les changements climatiques du Québec et le 
ministère des Forêts, de la Faune et des Parcs du Québec – et Stratégies Saint-Laurent, 
un organisme non gouvernemental actif auprès des collectivités riveraines, mettent en 
commun leur expertise et leurs efforts pour rendre compte à la population de l’état et de 
l’évolution à long terme du Saint-Laurent.   
 
Pour obtenir plus d’information sur le programme Suivi de l’état du Saint-Laurent, veuillez 
consulter notre site Internet : http://planstlaurent.qc.ca/fr/ suivi_de_letat.html. 
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